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EST: GREVE TOTALE 


Sur tous les autres réseaux 


BANLIEUE NORMALE 


ESSENCE : 
LE CONFLIT 


est terminé | 


M. Daniel Mayer, à l'issue du con- 
seil de cabinet de ce matin, a an- 
noncé 3 

— La grève de l'essence est ter-| 
minée. La reprise du travail inter- | 
viendra dès cet après-midi, 14 heures | 

Ajoutons que le travail ne reprend | 
cet après-midi que dans les entre- 
prises où les patrons se sont engagés | 
à payer la journée entière. Dans les | 
autres, la reprise se fera demain 
matin. 


Lors de la réunion de la commis 
sion paritaire qui s'est tenue hier 
soir, au ministère du Travail, la dé- 
légation patronale avait présenté des 
propositions qui ont été soumises ce 
matin aux suffrages du personnel des 
entreprises de l'industrie pétrolière de | 
la région parisienne. 

Les avantages obtenus par les ou-| 
vriers portent essentiellement sur | 
une prime horaire de quatre francs à | 
valoir sur les primes à la production 
qui, doivent déterminées pro- 
chainement. 


On signale d'autre part que le pro- 
tocole d'accord sera signé ce soir à 
dix-huit heures au ministère du Tra- 
vai 


Mais, à Saint-Lazare, 


après 17 h. seulement 


sont paralysées 


soir pour cette après-midi et au cours de laquelle 


I ’IMMINENCE de l'entrevue décisive annoncée hier 


doivent être abordées les revendications des tra 
illeurs du rail a incité les cheminots à déclencher 


tous les d 


M. RAMADIER 


a reçu à 15 heures 


les délégués des cheminots 
POUR ASSURER LE RAVI- 


TAILLEMENT DE 
+ Recensement 


LA BANLIEUE 
des transports 


+ Utilisation des camions militaires 


ORT de la coni 


M. Ramadier va_redouble: 
s de terrain possible, les mouv. 
À 15 heures, à l'hôtel Matignon, 
à la rude tâche de réel 
ne manquerait pas de paralyser le 
Il a réuni dans son bureau MM. 
Jules Moch, ministre des Travaux pu- 
blics et des Transports, Robert Schu- 
man, ministre des Finances, Lemaire, 
directeur général de la S.N.C.F.. Flou. 
ret, président du ‘conseil d'adminis: 
tration de la SNCF. et une déléga- 
tion de la Fédération des cheminots. 
Si l'on en croit un ministre in- 
terrogé à l'issue d'un Conseil de ca- 
binet qui s'est terminé à 13 h. 30, 
l'atmosphère serait plutôt à l'opti- 
misme 


moi 


Les mesures d'urgence 


` Les mouvements de grève qui ont 
éclaté ce matin dans certaines gares 
parisiennes, a-t-il dit, ne sont que es 
mouvements spontanés qui se. résor- 
beront peu à peu et dans le dévelop- 
pement desquels la Fédération n'a 
d'ailleurs aucune responsabilité. » 

Nous croyons savoir que le gouver- 
nement serait disposé à consentir un 
aménagement de salaires portant sur 
15 milliards. Rappelons que les reven- 
dications des cheminots représentent 
une trentaine de mililards, et que les 
propositions initiales de M. Jules Moch 
portaent sur 5 milliards. 


Cependant, M. Ramadier a dû 
souvenir que « gouverner, c'est pré 
voir ». Comme une solution du con- 
fut risque de ne pas intervenir dès 
cet après-midi, le président du 
Conseil a arrété ce matin les mesures 
d'urgence propres à assurer le ravi- 
taillement des communes de la ré- 
gion, Parisienne. Ces mesures. prises 
après consultation de M. Jules Moch 
et de plusieurs hauts fonctionnaires 
du Ravitaillement. de l'Agriculture et 
des Travaux publics, sont les sul- 
vantes : 

1° Recensement de tous les moyens 
de transport. 


Fran 
ILLUSTRATIONS 


LE NUMÉRO 
SPECIAL 


D'ÉTÉ 


EST PARU 


b 


nce qui lui a été accordée ce matin, à l'unanimité 
moins sept abstentions, par le groupe p: 


lementaire socialiste, 


d'efforts pour enrayer, en cédant le 


ments de grève. 
, le président du Conseil 


st attelé 


le conflit des cheminots, dont la prolongation 


pays tout entier. 


2° Utilisation de 
militaires. 


tous les camions 


Rappelons que la commission exé- 
cutive de la Fédération des cheminots, 
estimant insuffisante les propositions 
de M. Jules Moch, a fait connaître 
hier soir, qu'elle s'en tenait pour le 
moment aux revendications suivantes : 


» 1° Obtention du salaire mensuel 
rational de 5.500 francs pour l'agent 
de l'échelle 1 à l'essai, non compris 
les indemnités de résidence, gratifi- 
cations annuelles et primes ; 

» 2° Obtention de la grille de coef- 
ficients telle qu'elle a été définie par 
la commission gouvernementale ; 

» 3° Reclassement du personnel à 
partir du ler juillet ; 

» 4° Paiement de la gratification ane 
nuelle à tous les cheminots. Nous 
considérons l'acompte du Lil come 
me étant acquis à titre d'avance. 


La gare de 


de la matinée un vaste mouvement de grève dan: 


pôts de la région parisienne, dans certains 
dépôts de province et dans h 


services annexes des 
chemins de fer. 


A Paris, à 13 heures, seules la gare 
du Nord et la gare de Lyon avalent 
pu assurer le départ normal de leurs 
trains-outes les autres gares étaient 
plus ou moins paralysées par ce mou- 
vement, dont on envisage, au seul 
énoncé, toutes les répercussions. 
Le mouvement avait été déclenché 
nuit par les cheminots de la 
région Est, qui, en grève dans leurs 
dépôts de Noisy-le-Sec depuis la fin 
de l'après-midi, décidèrent, à minuit, 
d'interrompre la circulation des trains 
Ce matin, pour la seule région de 
l'Est et pour la région parisienne, on 
estimait à 8.000 je nombre des agents 
des chemins de fer ainsi en grève. 
sans compter les employés réduits à 
l'inaction par le mouvement. 


La gare de l'Est, 


la première touchée 


Le dernier trâin parti de l2 gare de 
l'Est était celui d'une heure du matin, 
en direction de Meaux, 

Les trains Paris-Nancy. Paris-Nan- 
cy-Metz. Paris-Châlons, Paris-Troyes, 
Paris-Reims, Paris-Belfort  restèren: 
à quai 


Aucun courrier postal n'est parti. | 
Par contre les arrivées de grandes| 
lignes furent normales. 


Le transport du ravitallement et 


dges denrées périssables — le lait, par 
ticulièrement — devait être assuré. 


40.000 banlieusards 
bloqués 


Les répercussions de cette première 
grève étaient déjà énormes pour l'ac- 
tivité des usines et des ateliers de 


t les villes proches de Paris 
— qui sont presque tous des trains- 
navette — n'ayant pu partir, n'avaient 
évidemment pu revenir A Paris avec 
les ouvriers et les employés qu'ils | 
amènent chaque matin dans la ca- 
pitale. 


On estimait que, de ce fait. trente- 

cinq à quarante mille banlieusards. | 

presque tous travailleurs, avaient 

été bloqués dans les gares des 

localités de banlieue de la région 
t 


(Suite en page 3.) 


l'Est a pris 


les allures d'un lamentable 
caravansérail de “ personnes déplacées” | 


Hôtels assiégés, pique-nique sur les trotto 


de banlieue desservies par le réseau de 
ce matin, leur gare fermée. Une ardoise i 


affiche là, annonçait q 


le trafic était suspendu jusqu'à nouvel 


avis. Ce fut la stupeur... et la ruée vers les moyens de transport de 


fortun. 


Les bicyclettes furent sorties des 
partout l'auto-stop connut une vogue inégalée, sans grand succès d' 


pied 


leurs, car la grève de l'essence paralyse maint automobiliste... 


Au terminus des autobus Château 
de Vincennes, le trafic des voyageurs 
a été doublé entre 7 h. 30 et 8 h. 30. 
Les habitants de Saint-Maur, Cham- 
pigay. Joinville. Nogent. Le Perreux 
ont tenté de rejoindre la capitale en 
autobus. Quinze voitures supplémen- 


promptus qui sont bien marqués du 
sceau de la débrouillardise parisien- | 
ne, des camelots cireulent, vendant | 
du pain, des pommes chips, des bol- | 
tes de sardines ou de pâté. ` 


La situation 
des réseaux 
cet après-midi 


Cet après-midi, 
du trafic, 
S.N.C.F., 


NORD 
Trafic normal 
minuit, 
à la suite 


prévu 
f décision contrai 


Jusqu'à 


lentretie: 


tant par la gare 
Est que par éellé de la 


SAINT-LAZARE 
BANLIEUE, — Arrêt Jusqu'à 
17 h. 30 
GRANDES LIGNES. — Inter- 
ruption sauf pour le train 315 
pour Caen, parti normalement 


MONTPARNASSE 
BANLIEUE. — Le service de 
banlieue, qui devait être suspen- 
du Jusqu'à 17 heures, fonctionne 
normalement 
GRANDES LIGNES. — Aucun 
train au-delà de Cha 


AUSTERLITZ 


Situation normale, On n'a si- 


gnaié qu'une interruption du 
trafic entre 11 heures et midi 
Trafic normat Jusqu'à nouvel 


ordre. 


Jean MONNET 
va tenter d'obtenir! 
du blé à Washington 


WASHINGTON, 6 juin. — On| 
apprend de source française que M. 
Jean Monnet est attendu le 15 juin 
à Washington, où Il doit s'entrete- | 
nir avec le secrétaire d'Etat Mar-| 
shall et d'autres personnalités, 


Les conversations porteront sur ia 
situation alimentaire de la France. 
et en particulier sur la pénurie del 
céréales. 


VENDREDI 


M. STOP 


sous un marché du VIe 

arrondissement de Paris 
est comme e de Buridan. 
SAMEDI 

M. STOP à la finale du 

Championnat du Monde 

de Danse du Coliséum 
jouera aux lettres avec vous. 


taires furent mises en service, mais j 
ce nombre s'est révélé insuffisant La | 
C.M.T. déclare ne pouvaire faire face 
4 la situation présente du fait du 
manque d'essence. On envisage pour- | 
tant de mettre en service, ce sair. 
eatre 18 et 20 heures, pour le retour 
des travailleurs vers la banlieue vn 
olus grand nombre de voitures. 

Les abords de la gare de l'Est of- | 
fraient, à l'heure du déjeuner, l'as- | 

t d'un gigantesque caravansérail 
andis que les restaurants étaient pris 
d'assaut, les cafés et terrasses regor- 
geaient. de voyageurs encombrés de 
Valises. les bouches de métro ne ces- 
saient de déverser de nouveaux can- 
didats au voyage 

Ici et là. des piquets de grève 
sont assaillis de quémandeurs. Les | 
voyageurs se refusent à croire qu'ils | 
ne pourront pas partir aujourd'hui. | 
Déjà, l'on refuse des chambres dans 
leg hôtels voisins de la gare. 

marge de em transporteurs im- 


Sous le patronage de Paris-presse 


et de 
AUJOURD'HUI, 


Cinémonde 


à 21 HEURES 


au COLISEUM, 65, rue Rochechouart 
Demi-finales des 


CHAMPIONNAT DU MONDE DE DANSE 


au bénéfice de la ville sinistrée de Falaise 
Soixante couples. amateurs et _professionnels 
délégués officiellement par res Fédérations de 
ANGLETERRE - BELGIQUE - DANEMARK 


FINLANDE - FRANCE - SUEDE - SUISSE 
TCMECOSLOVAQUIE + TURQUIE - U.RS.S. 


VIEUX PARISIEN 
JOSÉ ITURBI RETROUVE 
SA CAPITALE 


À Marseille, à bord du “Katoomba ” 
qui devait ramener Abd El-Krim 


ee tous «L émir n’a eu aucune peine pour s’éva-| 
der: aucune escorte ne l'accompagnait » 
nous dit le commissaire de bord | 


(De notre correspondant partieul 


E cap Janet, 6 heures du 
la gloi 


el-Krim. 


de gagner son poste à quai. 

Tout autour des hangars déjà on 
l'attend. H y a là des amis et des 
parents des passagers, les porteurs, 
les dockers, puis u nfort détache- 
ment de journalistes et aussi un 
impressionnant groupe de policiers, 
mais, Dour arrêter qui ou prendre 
possession de quoi ? On ne le sait 
pas trop. Peut-être du cercueil de 
la mère d'Abd el-Krim, qui eat tou- 
Jours à bord, puisqu'il n'a pas été 
débarqué à Port-Said. 

Enfin, à 7 heures, le naviré, tiré 
par deux remorqueurs, franchit la 
passe nord, et à $ heures il accoste. 

Ce fut une difficulté sans pareille 
pour monter à bord où se trouvaient 
déjà le représentant du préfet des 
Bouches-du-Rhône, le commandant 
du port et deux commissaires du 
port. qui s'y.étaient rendus par le 
bateau pilote. 

Bien entendu, ce sont les policiers 
qui, les premiers, peuvent franchir 
l'échelle. On repousse ensuite les 
Journalistes et puis, après de longs 
pourparlers, ceux-ci peuvent mon- 
ter. 


L'émir à son départ 
Kä déjà... 


La chance nous sourit : je suis 
tombé sur M. Gouttes, commissaire 
A bord du e Katoomba >», un Mar- 
seillais et un des rares Français de 
cet équipage hétéroclite. Je lui pose 
une question : 

„— Avez-vous quelques souvenirs 
sûr le séjour à bord. de l'émir 
Adb el-Krim ? 

Et, tout de suite, il m'explique 
que lorsque Abd el-Krim a été pris 
À La Réunion, lors de l'établisse- 
ment rituel du livre d'adresse, il 
posa ia question : 

«<— Où irez-vous, émir ? 

> — Je vous le dirai un peu plus 
tard. » 


atin. C'est bien tôt, mai 
‘amarrer le e Katoomba » ce na: 


QUE FAISONS-NOUS DES ENFANTS PERDUS ? 


AU QUARTIER 
des “ maternelles ” 


jouent des bébés 


 Aaheulr'eux 


qui ne savent pas qu'ils sont 
bâtards et nés en prison 


Et quelquefois la triste histoire d'une pri- 
sonnière se termine comme un conte de fées 


Par Geneviève MANCERON. 
D ANS une des œuvres privées de relèvement de 


mineures, arrivait, il y a quelques mois, une 

mère qui relevait de ses couches. Elle a seize 

ans, on lui en donner quatorze, tant elle a 
l'air d'une écolière avec son catogan et son petit corps 
mince. Elle déclara tout de suite qu'elle avait horreur 
de son bébé, qu'elle ne tenait pas à s'en occuper et 
qu'elle ne le garderait sûrement pas avec elle quand elle 
libérée. 


éaction n'est pas rare 


Une fille 


ANS le voiture qui ramenait | coup, de itte, ve ne vot 
R Josè Murbi ge Bourget ve BEE 

l'hôtel oG 11 ent des ur, Konte d ouffr e 

MT pu me rendre | „125 äs kee 
compte que le célèbre pianiste chet | et confie is à 
D etali on vieux parisien. | 19 clase de pusricutus sires 
donna lui-même son itinéraire p 


ar la Villette e 


lui, se disputeient à q 


Texhibaient fièrement A 
Au bout de t is, la je 
+ re, furieusement ase 
« J'habite Holywood depuis entant 


Mais je l'aime. e est 


ans et je n'ai pas joué à Paris depu: 
14 an 
Vos projets? 


Déjeuner avee 


de t 


Marcel d 


J'ai vu peu Kap 
chantes que Jeu ` ` 
nelles », à Cadillac e au s0- 
lell, nursery des p 


mamans, salie de Pain. cuisine pour 
es biberons, forment un appartement 
briement À part. Les jeunes mères, en bioure 
E rie. y pament une parie de leur 
D fumée, Pouponnant, Don Cinq 
adorables bébés rient. dorment, Jouer 


se souciant peu d'être de pet 
tards nés en prison 

— J'espère qu'elles se sont 
ment attachées à leurs enfants, n 
it la directrice de Cadillac en pa 
t de ses maternelles: j'espère 
qu'elles ne les abandonneront pas. 
Mais que feront-elles quand elles se 
trouveront aux prises, toutes seules, 
avec les difficultés matérielles ? » 


Les lamentables retours 


L'une d'elles quitte justement Ca- 
dillac. On lui a trouvé une place. dans 
une ferme, et elle peut y emmener 
son petit Henri. C'est une Polon: 
de vingt ans, elle n'a pas de famille. 
pas d'argent, pas d'amis. Juste ce ma- 
grufique bébé qui a de grands yeux 
Verts et des cheveux blonds comme 
elle et auquel elle a fait un trous- 
seau de prince. 

visage plat et triangulaire de 
paysanne slave illuminé par l'amour 
maternel et la liberté prochaine est 


‘s bi 


Le premier voyage | 
officiel du Laté 631 N° 3 


BORDEAUX, 8 juin. (Dépéche « Pa- 
ru-presse »).  Eflectuant son pre: 

mer voyage eeh lhydravion mant | a'a rares sur leque] je n'ai pas 
décollé de Biscarosse en direction de| lu de réticence. 
Dakar, hier, à 19 h. 41, avec quarante- (S 
trois passagers. 


en page 3.) 


r Marcel GREFFEUILLE.) 
MARSEILLE, 6 juin. 


c'est ici, sur 


« Dimanche à Rambouillet 


ser LE GÉNÉRAL DE GAULLE 
chez les Français Libres 


EPONDANT à 
Ri 


bouillet, à une réunion pri 
association et leurs familles. 


déjà mouillé à l'Estaque. | 


Réquisitionné sur ordre du gou- 
vernement français, le « Katoom- 
ba » mit À la disposition de l'émir et 
de sa suite quatorze cabines. Elles 
représentaient toute l'étendue d'un 
pont, et l'ancien agitateur, ses trois 
femmes, son frère, ses fils et 1@ 
33 personnes de sa nombreuse su 
s'installèrent ; toute une smalah | 
pittoresque, pourvue de nombreux 
bagages à mainte surtout de lour- 
des caisses qui furent entassées à | 
fond de cale avec lo cercueil renfer- 
mant les restes de là mère 
d'Abd el-Krim, morte à La Réunion. 
< Passager libre > spécifin le ca- | 
pitaine de gendarmerie de La| 
Réunion au commandant du navire. | 
A Suez. où le navire fit escale, dans | 
la soirée du jeudi 29 mai. les récap- 
tions changèrent d'allure. Tous les 
passagers furent étonnés de voir venir | 
en rade des. vedettes de la police} 
égyptienne, puis monter à bord un| 
représentant du roi Farouk lui-même venues conductrices d'ambulances, | 
qui, en jaquette grise. et sccompagmé| soldats devenus généraux, étudiants 
de quelque 200 policiers égyptiens. A | devenus gouverneurs de colonies, 
vp ep uniforme, les autres en civil.| toua, en France ou hors de France, | 


(Suite en page 3.) | héros de la France libre. 


Libres réunit tous les mem- 
lié la France Libre à l'inté- 
août 1943. 


rieur ou à l'extérieur de juin 1940 


Le général de Gaulle arrivera di- 
rectement de ` Colombey-les-Deux- 
Eglises pour présider cette réunion 
À laquelle l'on convié tous ses pre- 
mters compagnons. 

Quel: roman représentent tous ces 
hommes et toutes ces femmes: ma 
rins aux aventures extraordinaires, | 
fonctionnaires devenus parachutis- | 
tes et agents secrets, dactylos de- | 


Rentrés dans la paix et dans la 
vie civile, ils ont tenu à marquer 
une fois de plus à celui qui les 
it réunis dans la lutte, leur es- 
time et leur affection. 


UNIQUE EN — 
FRANCE 


tai tierz: JN 
PALAIS de la T. S. F. 


Exposition permanente 
Samedi 7, dimanche 8, lundi 9 
200 modèles sélectionnés 
des Grandes Marques 
LONGS CRÉDITS 
Livre sen immédiate 
Echange des anciens postes 
Superbe cadeau à tout ache- 
teur porteur de cette annonce, 
PALAIS la T. S. F. 
(face Métro MÉNILMONTANT) 


CE SOIR, à 20 heures 30: GALA DES ROSES 
pour les débuts de 


GEORGES ULMER | 


“mec ao Maurice TOUBAS e A re 


orchestre de 


ON DINE - ON SOUPE - ON DANSE EN PLEIN AIR 
Réservez votre table à ANZ, 4539 


“Le 18 juin 1940, je me suis assis 


E temps arriva enfin où la 
situation en Afrique du 


Nord étant devenue com- 
plètement inextricable, il fal- 
lut que le général Giraud, en 
accord avec M. Murphy, le re- 
présentant américain à Alger, 
acceptât les conditions posées 
par le général de Gaulle, con. 
formément aux vœux unanimes 
de la Résistance française. 

C'est sans aucune jole que Giraud 
gui es venir là, Une solution b- 
tarde aval optée : on créera! 
un Comité francais de la Libération 
Nationale (CF.LN.) qui serait un 
Jour sur deux présidé par de Gaulle 
et l'autre par Giraud. On précisalt 
bien que ce com: ait « à regen 
«abilité collective et largement déper- 
sonnalisé ». ceci pour apaiser les 
scrupules plus ou moins sincères de 
ceux qu voulaient absolument voir 


en de Gaulle un nouvel ogre de Cor- 
se ou un successeur de Boulanger. 


Hier, premier reportage télévisé 


NNABELLA, qui prétait son 
organisé pa 

Théâtre 
souri devant la 


soir, au gala 
sion française au 
Elysées, à 
télévision 
Pour In première fols le car 
créé par l'ingénieur Defrance a 
ment un spectacle complet. Sur 
récepteurs qui 
périmètre allant jusqu’à 8 lieu 


multanément Annabella, Lucette 


l'on compte aujourd'hui dans un 
de Paris, quelques 
milliers de privilégiés ont pu voir et 


sur la défaite... 


On put d'ailleurs remarquer à cette 
que ceux qui poussaient les 

grands cris et qui manifestaient 
tapageusement leurs craintes de voir 


mettre en péril la république et la 
démocratie étaient précisément ° Jes 
mêmes qui violaient dans leurs actes 
et parfois même dans leurs écrits les 
principes qu'ils prétendaient vouloir 
sauvegarder. Bien des gens oublient, 
volontairement ou non, certaine fable 
EH la lle et la poutre ». 


Cen’est pas pour m'asseoir 
à côté d’elle maintenant ” 


une surprise qui ne pouvait, pensait- 
on, que iui faire un médiocre plaisir ` 
quelques jours auparavant le général 
George, ancien commandant en chet 
du front Nord, avait été enlevé elan- 
destinement de France par un avion 
britannique et il se trouvait au Palais 
d'Eté pour accueillir l'homme du 18 
fuin. Le déjeuner qui suivit se déroula 


arrivée de Londres, à la fin du mois 
de mai 1943, sur l'aérodrome de Bou- 
farik au lieu de celui d’Alger-Maison. 
Blanche. De là, on emmena de Gaulle 
à toute vitesse jusqu'au Palais d'été, 
où Giraud avait établi sa résidence 
On avait réservé au général de Gaulle 


D 


R D 


Période de malaise 

Pendant des semaines, pendant des 
mois, l'atmosphère ne fit qu'empirer. 
J'allai. à plusieurs reprises, passer 
quelques jours à Alger, mais je n'y 
resta! jamais suffisamment de temps 
pour pouvoir lyser aujourd'hui. 
avee précision, les raisons pour les 

quelles il fut impossible de com- 
bler le fosmé qui séparait les deux 
« camps Les historiens de l'avenir 
écrirent, je l'espère, sur cette période 
épique des choses plus sérieuses que 
les galéjades ou les ragots qui ont été 
ubliés à ma connaissance jusqu'à ce 
Pur. Les passions sont probablement 
encore trop vivantes pour que l'on 
puisse obtenir un récit véridique et 
objectif d'événements qui se dérou- 
lèrent, pour le profane, dans une 
épouvantable confusion. 

Les autorités américaines avaient 
refusé que pius d'une demi-douzaine 
de « Français combattants » accom- 
pagnassent le général de Gaulle, à 
Alger, par avion. Je dus done E 
rendre par bateau. aussi n'y arriv 
je que vers le milieu de juin. J'y re- 
wen) món adjoint, le commandant 
bon, que j'avais envoyé quelques 
semaines plus tôt monter, en Afrique 
du Nord, une annexe du BCRA. Il 
ait trouvé, comme on peut s'en 
uter. une chaude sympathie et des 
facilités multiples de la part des ser- 
vices secrets du général Giraud ` les 
relations avalent été si cordiales qu’il 
était sur le point d'être expulsé et 
renvoyé à Londres, lorsque le général 
de Gaulle arriva à Alger. La fusion 
des services secrets se révélant im- 
possible pour le moment, je me con- 
tentai de charger Pélabon. d'une part, 
de développer notre service en direc- 
tion des Balkans, via la Syrie et, 
d'autre part, de recruter des volo: 
taires dont nous avions impérieu 
ment besoin pour envoyer en France 
des cadres sérieux à l'armée secrète 


ou pour les missions de renseigne- 
ments 


Un examen difficile 


Gaulle me dit € 
= énéral Giraud et a 
George. ne au Palais 
d'été et je fus d'abord reçu 
D me fit, pendant plus d 
heure, subir un véritabl: examen 
t plus très bien 
quoi me demander, il me posa à 
brûle-pourpoint cette question ` 


Boué, Roger Bourdin et Georges Noré. Et quand 
Lise Delamare et Jean Davy ont exhumé les 
fameuses répliques d'Antony : « Elle est morte 
Adèie », les voyants de cette curieuse soirée à 
domicile ont pu évoquer les premiers jours du ciné 
matographe et les gesticulations des acteurs de 
« L'Assassinat du duc de Guise » 

Un résultat tout de même, malgré quelques Im- 
pertections. 

Cette première ne sera pas sans lendemain, puls- 
que l'on nous promet, pour le 14 juillet, une revue 
télévisée 


concours, hier 
r la Radiodiffu- 
des Champs 
camera de la 


de transmission 
télévisé entière- 
les 1.500 postes 


fe n'en 
avais pes la moindre idée, mais je 
me serais plutôt fait hâcher en petits 


dre si- 


Descaves, Géorl 


mai 1943 — dans un 
atmosphère tendu 
et incertaine 


morceaux que d'admettre mon igno- 
cl 


de 
À ma stupéfaction, Giraud me répon 


dit: 


— Cela coincide avee les chiftres| 
t fourni mes services ! 


Je sortis de chez Giraud pour me 

George. Celu! 
ci me parut d'une tout autre classe 
mais son amertume 
état grande et il ne me cacha pas 
qu'il n'était pas prét de pardonner à 


que m 


rendre chez le génér. 


que le premier ; 


« mon patron » de l'avoir publ 
ment traité de « fossile » 

M. Murphy 
Giraud et s'opposait autant que 


néral de Gaulle 


jour. 


des 
prirent 
dant quelques minutes dev 
ph; 
gauche M 
britannique. 


le ministre »méricain, 
Mac Millan, 


Pendant que le représentant commu- 
de 


niste dévelop: 

parti, de © 
phy ‘et lui 
rons demain en 
ez complètem( 


les thèses 


du tout 
« Oui, poursuivit de Gaulle, vo 
mes bien la France, 
connaissez pas 

c'est la marquise de X 
chesse de Z. eh bien 
vous dire : vous vou 
n'est pas cela ia Fra 


assure que je connai 
habité pend: 

Et n 
deux mille ans! » 


Le CFLAN, doubla 


l'égalité numérique des « gi 


emanda 
su moment de 
On entendit 


le général de Gauile qui dit : « Eb 
= Vive... 


bien, ils vont crier 
angoissé I 


le à responi 
jective et largement déper 
Voir Paris-presse, 

23 avril. 


(Copyright 1947 by Mme Dewavrin, 

and Paris-presse 
Tous droits de reproduction, même 
partielle, adaptation et traduction in- 


André Dewavrin 


terdits.) 


(Extraits des « Souvenirs du colo- 
à paraitre chez Raoul 


nel Passy », 
Solar.) 


Ce propos cinglant 
futtenu par de Gaulle 
s'adressant au géné- 
ral George lors de la 
première réunion du 
Comité d'Alger qui 
débutait alors — fin 


Vétrangler. 


soutenait ouverteme: 


pos 


à de Gaulle. Le 14 juillet 1943, 
exerçait 

les fonctions de président du 
C.F.L.N. Après la revue des troupes. 
un certain nombre de représentants 
tendances ou partis politiques 
a parole suceessivement pen- 
de 

Gaulle qui avait à sa droite M. Mur- 
ei à sa 
le ministre 


mais vous ne la 
pour vous ia France 
ou la d 


Franee, 
sieurs a 
conelut le général, 


effectifs 
après quelques jours d'existence, 


« Que va-t- 


cel 


Un 


1986 
l'Espagne. 


me de Pablo. A106 ver 
et ps 

prépare 
quartier général de Ma 


Pa: 


U’EST-CE qui te prend ? 
Q — Rien, dit Pablo. J'ai changé d'avis. C'est tout, 


— Tu as écouté à la porte, lui dit-elle, 
— Oui, dit-il. Mais je n’ai pas pu entendre. 
— Tu as peur qu’on te tue. 
— Non, lui dit-il en regardant au-dessus du bord de sa 


"HEMINGWAY 


TRADUIT DE L'ANGLAIS 


cn 


PAR 


tasse. Je n'ai pas peur de ça. Tu le sais. 


— Alors, qu'est-ce qui te prend ? 
tu es saoul 
et tu nous engueules tous et tu te 
dissocies du travail en train et tu par. 
les dégoûtamment de notre mort et tu 
insultes les femmes et tu te mets en 


dit Agustin. Un moment 


travers de ce qu'on doit faire 
J'étais saoul, jui dit Pablo. 
Et maintenant 


ai changé d'avis 
— Que les a 
moi, dit Agust 


te croient. 


Crois-moi ou ne me crois pas, dit 
Pablo. Mais il n'y a personne comme 


moi pour t'emmener à Gredos. 
— Gredos ? 
— C'est le 
après cette aff 


pon 

Robert Jordan regarda Pilar en le. 
vant la main du côté opposé à Pa- 
blo et en se tapotant l'oreille d'un 


air interrogatif. 


La femme acquiesça. Puls acquiesça 


quelque chose à M 


encore. Elle di 
` fille vint à côté 


ûr qu'il a e 


“Tu es po 
ei pour 

homme, 

acquiesca 


Ge e: 
— De veras. 


ui dit Pablo. 


— Et tu crois que ça peut réussir ? 
Tu as confiance 


demanda Fernando. 
maintenant ? 

— Pourquoi pas 
n'as pas confiance, 

— Si, dit Ferna 
jours eu confi 
— Faut que je s 
tin 


? dit Pablo. 
toi ? 


D fait frold dehors. 
ur un ton a 


— P , dit Agustin, Mais 
ne peux pas rester pius longtem 
dans ce « manicomio » 


— N'appelle pas cette grotte une 


maison de fous, dit Fernando. 


CHAPITRE XVIII 
On dirait un manège de foire, pen- 


sait Robert Jordan 
qui tourne très 


tons 
gaz 


bleu de l'avenue du Maine, 


côté de la baraque aux frites et de 


la loterie dont la roue tourne dei 
rière les courroies de cuir q 

layent les compartiments num 
entre les lots qui sont des paque 
de sucre en pyramides. Non, ce n'es 


pas ce genre de manège-là. bien que 
ces gens attendent comme les hom 
en casquette et les femmes en 

têtes nues sous la lumière 
du gaz, les cheveux brillants, debout 


me: 
chandail, 


la roue de la fortune. Oui, 
bien les gens. 


üy 
descendrait tout en tournant. 
Le problème 
du pont 


D faisait chaud dans la grotte et 
D était 


dehors, le vent 
assis à la table, 
net devant l 
la partie technique de l'explosion 
Tl fit trois croquis. posa ses fi 
nota la méthode de l'ex 
n deux croquis aussi simpli 
qu'un projet d'école maternelle 
qu'Anselmo put finir 

que chose lui arrivera! 


était tom 


Je ne suis pas saoul, dit Pablo. 


Pas 


seul endroit où aller 


l'oreille de Ro- 


dit sentencieuse- 
nous 


dit Pablo. D re- 
mando droit dans les yeux 


ité ? demanda Primitivo. 


Tu 
„fal 
te d'icl, dit Agus- 


lul dit Pa 


pour fous 


ba- 


Mais c'est une autre 
roue, Une roue qui monterait et re- 


Pas un manège 
vite, dans des musi- 
ques d'orgue, et où les enfanis mon- 

des vaches aux cornes dorées 
et cueillent des anneaux avec des bå- 
le crépuscule éclairé au 


de la dém 


quis et les é 
Maria, asise à côté de lul, 

dait par dessus son épaule. 

conscient de 

l'autre côté 


£; 
Se 


du savon`poir dont 


nui ravailler, il ne la vit pas 
rougir. Elle laissa sa main posée là 
tout près de la sienne, mais il ne la 
prit plu 


ughe et ] 


il respi 


lui pl 
camet 


t pa! 


pas qu'il 


postes seront détruits et 


et c'est là tout ce don: 
sable 

e n'aurais 
ça s'arrang 
Fa 

aura pas Pablo 
façons. Mais je ne remonterai plus sur 


Tou 


cette roue. 


et. deux fois, elle a tourn 
venue à 
je ne tourne plus 


et elle posa sa main sur celle q 


In retraite, dit Pablo. et Robert Jor- 
dan regarda ses yeux porcins et al- 
coo puis le b ` 

Le bol était presque v 

Pas sur la ro dit, D re- 
commence à boire. C'est vrai. Mais 
ça ne monte pas sur cette roue main- 
tenant. Est-ce qu'on ne dit pas sque 
Grant était saoul une Lei 

ps pendant la guerre elvile 


D 


gare pour Pablo 
complément de ce 


e 


cigare pour Pablo ? 
— Comment ça 


Il ferma 
« H 


D 


— Non, 


or. 


— Qu'est-ce 


— Je 


Achonné 


la tête lou 


ci 


jeux, M 


(Copyright 1947 by 
and « Paris-presse » 


claire et aisée, et ce qu'il écri 


, à présent, tout est noté et 


Je crois qu'elle va 
à mon! 
trav 
pont. répond 


il l'était. La comparaison met- 
trait Grant en colère s'il pouvait 
Pablo. 


A Châteauroux 
M. STOP 

a failli perdre 
son nom. 


NE véritable souricière. Châteauroux 
Yi était une véritable souricière. Je 


À ERNEST le vis bien en débarquent è je 


gore, vers 15 heures. Is étaient 
une cinquantaine de « stoppeurs », à de 
tailler les visages et.. à retourner les re 
vers de vente 

Pourtant, ils ne m'onétèrent pos! K 
fout dire Que je suis passé tranquillement 
zept d'eux comme ua vieux Costelrous- 
DENISE VMOPPES | 

J'ai donc traversé la ville. Depuis l 
matin des voitures rodio ‘signalaient 
présence, il cireuiait même une que 
de Fausses nouvelles.. On vest bien 
reg sur mon possoge, mais personn 
West décidé. El, tout è coup, je me suis 
aperçu que mon nom.. était proche de 
tomber, fai pu éviter” fort heureusement 
Ee malheur grace à l'obligeonce d'an 9o 
Son de cots qui me donna une épingle 
fens se douter de Deg que je voulais 
en toire 

heures. Je 

De E ect E 
ls République que M. Burdeyron, 9, ru 
Chouvigny. à Chétesuroux, à fa tête de 
Son club £ Du Closique ou Jazz » 
Bit, retournait mes ` evserevdUies 
Seet. retournait mes revers de ve 
i et gagnait les 5.000 frames en echon 


termina ses cro- 


regar- 
né 


a présence de Pablo del ge de quoi il me fit membre titulaire d 
table et de c son club. 
i bavardaient et joua M. STOP. 
et il sentait les odeurs 
D Ms deies] _ P.-S. — Aujourd'hui, vendredi, sous un 
gui n'étaient plus cellet] marché couvert du Vi“ arrondissement 
t de la cuisine, mals Qui] Paris, je serai comme ën de Bur 


Et samedi, à lo finale du Chom 
du monde de danse, potronné por 
presse », ou Coliséum, je jouerai oux let- 


tres avec vous. 
M. S. 


GISELLE PASCAL 


a-t-elle enfin trouvé 


leva jusqu'à son visage. 
ra la fraicheur de l'eau et 
«lle s'était servie 
IL reposa sa main 
et, comme H cont 


e plan de dém 
une nouvelle page 
res d'opération. Sa pensée 


Seit 1] remplit deux pag 
les relut attentivement 


y ait de la 


mais 
d'une façon ou de | 
aura Pablo, ou bien il n'y 

Je m'en fous, de toutes 


dû m'y eni 


Deux fois, 1 


m point de der 


le carnet et regarda Marin 
à gu: D as 

jueique chose à D publie 
Roberto, dit la jeune fille. n y 


e le crayon. Tu as fi 


que tu 
Pablo de 
yeux ét 


faisais. 


an le regarda 
r la roue. 
Ne grimpe 


volr 
are aussi 


3, boulevord Poissonnière - 


CEN. 83-97 


i Je Matinées 
Soirées 


Où po 


dement 
y bie 


Opera Mundi » 


MESSIEURS 


EN ALLANT LA VOIR, 
cor H fout la voir, ou 


VOUS AVEZ TOUS BIEN 


l'hilaronte comédie de M. Eddy Ghilain 


ee ARMONTEL 

MON MARI «EDDY GHILAIN 
VOUS RIREZ BIEN DAVANTAGE ENCORE 

THEATRE DE PARIS 


Soir. 21 h. (souf merc.), mot. dim. 15 h, MM 


UN NOUVEAU GRAND SUCCES DE RIRE 
UNE EXQUISE COMÉDIE MUSICALE 


en écoutant 
à la RADIO 


R OPERA 


MIREILLE PERREY 


sm ec? 20 Local 30 
PADMAVATI 
Opéra-ballet d'Albert Roussel 
SUITE EN BLANC 
PALACE er 
NAPOLEON 


À LA POTINIÈRES | 


DERNIERES de 
La Revue des Capucines 
la revue aux 700 représentations 


mie meer Huwenot 


Wetbe AGNES CAPRI . location ODESAS 


THEATRE VERLAINE 
66, rue Rochechouart 
Rire ! 


RIRE ! RIRE ! 


Ma Cousine es Halles 


Tous les soirs 20 h. 45 ~ Mat. | 
+ jeudi, samedi, dimanche, lundi | 


Toute la critique 
s'est donné le mot : 


« LA REVUE DU RIRE » 


VENEZ DANSE 


ROJACK 


Thé-Cocktail dansant de 18 h. à 20 h 
En soirée de 21 h. 39 à 24 h. 30 


MATOU et ses chats noirs 


3, rue de Pisiy (Gare St-Lazare) 
EURope 36-77 


NIGHT-CLUB 
6, r. Arsène-Houssaye ELY.63-12 
CE SOIR, DINER DE GALA 


REINE PAULET | 


MARTELIER 
AU PARNASS 


A. rue Delambre - De 22 h. à l'aube 


La Révélation 47 


Paul FABRE sener: 


SAMEDI 7, à 15 heures : PREMIERE 


NÙES 


TOUS 4€ 


Medrano, — La direction du cirque 
| Medrano annonce la clôture annuelle 
de la saison 1947. 


CAMEO aema 


Ce Erst? 


a Hopalong. Cassidy 


3 HOMMES 
DU TEXAS 


LA MORT E 
PEUT ÊTRE POUR CE SOIR 


LES DEUX 
LÉGIONNAIRES 


CINE-ETOILE 


131. av. Champs-Elysées - Ely. 89-: 


L'ESPRIT "so SWING 


DU 


“NOTHING BUT 
V.O. avec Buster KEATON 


TROUBLE" 


INETTE LECLERC f 


DANS 


RES LE ROMAN DE GEORGES MACNANE 
GERBE BAUDE ” 


ROYAL-HAUSSMANN 
AMELIES 2% c% 


| ON DANSE 
SAMEDI. DIMANCHE 


AU EUNDI. JEUDI 


PETIT BALCON 


15, passage Thiéré (XI 
Consommations : 20 à 60 franes 
Métro : Bastille 


LE CLUB 
68, rue Pierre-Charron - ELY, 65-18 
IRENE 


pe TREBERT 


SOUPERS DANSANTS - CABARET 


| 1. RUE DE DOUAY 


ELY 11-61 
11-62 


Pare LoÙS Gun ec Rene Franey 

l'-Spectacle de Variété 
SAMEDI-DIMANCHE :THÉ DANSANT 
SALLE CLIMATISÉE ET REFRIGERÉE PAR 


|RAu CHAMPO pan isoa 


50000 O em | 


DAIR FRAIS 


2 jeunes filles et 1 marin 


14, 


avec les 


Harry James, Xavier Cugat 


ou 


CINEMA MIDI-MINUIT ` 


Bd Poissonnièrs 


deux orchestres Jazz 


ERT TOUTE LA NUIT 


GRAND PRIX DU SCÉNARIO) \ 
intnakonal do lania 


AU PALAIS-BOURBON 
L'Assemblée 
se prononce 
sur le cas Raseta 


La devient confuse 
que l'on aborde l'article 3 qui pré- 
voit une « surprime » en faveur des 
dé, ts pores, 

Fncspable GENEE 
qu'on est 
Te demande la suppression 
de Varticle. Le président de la com- 
mission s'y oppose. On passe au vote. 

Par 357 voix contre 208, l'article 
est sul On adopte ensuite à 
mains levées l'ensemble du projet. 

La séance, suspendue à 12 h, 30, 
a éié reprise. à 15 heures, pour lexa- 
men de la demande de levée d'im- 
munité parementaire visant M. R 
seta. député de Madagascar, q 
d'après le bureau compétent, serait 
compromis dans les incidents qui ont 
ensanglanté l'Île. 

Ensuite, l'Assemblée doit reprendre 
suite du débat sur la presse. 


LE CONTROLEUR 
AVAIT VENDU 
des tickets représen- 


tant 10 tonnes de sucre| 
Contrôleur principal de première 
classe au ministère au Ravitaillement, 
Jacques Beyres, trente et un ans, do- 
micilié 10, place Jean-Jacques Benoist, 
S'Levalloiss a éié écrous à la Santé 
sur mandat de M. Mercantont, juge 
d'instruction au Parquet de la Seine. 
Grâce à ses fonctions, il a pu détour- 
ner l'équivalent d'une dizaine de ton- 
nes en tickets de sucre, qu'il. avait 
revenus A des intermédiaires, 


LE SATYRE 
DE LA FORET 
de Fontainebleau 


est arrêté 
Au cours de deux fillettes! 
de Fontainebleau, de 14 ans, re. 


venaient de la fête foraine lorsqu'elles 
furent arrêtées par un automobiliste 
qui leur demanda la direction du 
camp d'Avon et leur proposa de el 
amener chez elles. 

Comme sa camionnette traversait un 
endroit solitaire de la forêt, lauto- 
mobiliste se saisit d'une des fillettes. 
la déshabilla. la ligota et lui fit subir| 
d'odieuses violences. Son forfait ae- 
compli, le malfaiteur s'enfuit en ca- 
mionnette 

Alertée par l'autre enfant qui avait| 
pu s'enfuir, la police retrouva la petite | 
victime. qui put donner un signale-| 
ment exact de son agresseur. 

I s'agit de Charles Garnier, 39 uns 
marchand de poisons, à Montereau. 


[mots croisées 


Les exigences de formation 
nous obligent à reporter à de: 
notre problème de mots croisés. 


GAIN CERTAIN 


En achetant directement 
CHEZ LE FABRICANT 
FAUTEUILS-SALON 
CAPANES-LITS 
Cuir véritable et tissus 


SIEGES LOUIS 


_£2, rue Marcadet, Paris-18 
Ben Métro : Marcadet-Poirronnier el 


Renseignements intimes aus d 
FILATÜRES TOUTES MISSIONS 
Materialite des faits. Preuves à l'appui 
SPECIALISTE DES SURVEILLANCE DISCHÈTES 
RECHERCHES DIVERSES. FUGUES.VOLS ete 
Enquêtes avant mariage et sur moralité 


121, RUE Sr LAZARE 15239 


FACE HOTEL TERMINUS GARE S'LAZARE EUR) 37: 36 


PARIS. 8" 4853 


Roussy : état stationnaire 
PASTOR DIEZ, entendu, 


2.000 hectolitres de vin 
vendus au marché noir 
dans la région parisienne 


quants qui. en vendant deux mille 
hectolitres de vin de consommation 
courant au marché noir. ont réalisé 


iants en vin du département de 
ult, les 2.000 hectolitres. payés 


parisienne. 

Les enquéteurs ont transmis l'affaire 
aux Contributions directes, qui étaient 
lésées de plusieurs centaines de mille 
francs dans l'opération. 


Abd el-Krim. Celle-ci eut lieu dans 
À nu, et dlo o pags ST 
; se 
2 e 3 heures du matin. Puis, tous ces 
DS ies charges GELUET 
gr DS le Katoomba t Ta 
EE ZEN Je comen. 
E dernier bulletin de santé, publié à 10 h. 20 ce matin, par les Š 
médecins qui se relaient au chevet de M. Gustave Roussy, indi- fiire, vian Je, livas EE 
quait : 
« Très légère amélioration. Fièvre persistante. Pronostic toujours| 27 sK 
réservé. > sun 
Signé : Prof. de GENNES, Prof. Jean DELAY, = J'irai re plus tard, répondit 
grégé HUGUENIN. Marocain, j'attends teurs. 
RES d Les formalités remplies, le commis- 
Arrivé à 9 heures. au domicile de de dissimulation de capitaux moti. 
M. le docteur Paul Lorat, Vant la première plainte du ministre 
it de quelques minutes les des Finances. 
teur Huguenin et de Gennes, en 


sortait à 9 h. 45. 

Interrogé au moment où D montait 
SC nous dé- 
clarait 

— L'état du malade, stationnaire, 
reste grave. 

Vers midi. le bruit courait que 
M. Roussy avait suecombé. Mais on 
démentait aussitôt cette nouvelle au 
cabinet de l'ancien recteur, où l'on 
assurait que l'état de celui-ci n'a pas 
subi de modification sensible depuis 
le bulletin publié dans la matinée. 

La prochaine consultation aura lieu 
ce soir à 19 heures. 

La tentative de suicide du profes- 
seur Roussy a profondément boule- 
v le plan de travail du magis- 
Gi instructeur. D a fait entendre 
hier, le commissaire Perez y Jor- 

ba. l'Espagnol Pastor Diez qui servit 
de prête-nom à Roussy dans l'affaire 


23, Boul. Sébastopol, P 


LA GRÈVE DU RAIL Sai 


agui eg mois SS ee 
uin S 5 Ce 
Shen que ce mouvement n'est el L'ECOLE 


(Suite de la première page) 


À la gare de la Bastille, dépendant 
de région Est et uniquement 
consacrée au trafie de banlieue, 
les trains desservant Saint-Mandé, 
Vincennes. Nogent-sur-Marne. Join. 
ville, Saint-Maur-des-Fossés. Chamri- 
gny, Ls Varenne-Saint-Hilaire, Suey- 
en-Brie, Bonneuil. Boissy-Saint-L ‘ger 
et Brie-Comte-Robert, etc. étalent 
arrêtés 

Mais cette situation catastrophi 
des transports ferroviaires de la 
parisienne allait s'aggraver encore à 

fin de la matinée. 

On apprit d'abord que. toujours 
sur la région Est. les dépôts d'Eper- 
de Châlons-sur-Marne et de Vi- 
try-le-François avaient été atteints par 


la 
Puis ce fut la cascade des infor- 
mations de débrayage qui bientôt in- 
téresseront: l'ensemble des cinq ré- 
gions de la S. N. C. F. 
Pourtant, ces mouvements, pour 


identiques qu'ils fussent dans leur 

intention, n'en étaient pas moins fort 

différents dans leurs conséquences. On 

verra Der, ailleurs qu'il e traduisi- 
rai 


ee même 


zent tentôt par des acréts 
du trafic tantôt par des 
Mmanents mais partiels de 
trafic. 

On 
Yheure de la sortie di 
des bureaux car. dans l'ensemble de 
Paris et de la proche banlieue, plu- 
sieurs centaines de milliers de voya. 
geurs étaient fort inquiets de savoir 
si. le soir venu, ils pourraient ren- 
trer chez eux... 


Ce que disent les 
grévistes 

Les revendications des cheminots 
sont multiples : minimum vital, allo- 
cations familiales, traitement di 
EE 

« La situation des salariés, disent 
les grévistes, devait être examinée 


en janvier. selon les promesses du 
ministère, Les cheminots attendent 
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ment gé contre M. Lemaire, di- 
recteur de la S.N.CF. mais estiment 
que leurs intérêts sont mal défendus 
au sein du des Travaux pu. 
blies où, disent-ils encore, « un grand 
nombre de maladresses ont été com- 
mises ces derniers temps 

Les délégués des Divisies ont eu 
ce matin une entrevue avec M. Le- 
maire, directeur général de la SN. 
CF. qui les a adjurés de reprendre! 
le travail ; un refus eatégorique lui 
à été opposé. 

Ce refus vient sans doute donner 
une indication sur le climat dans le- 
quel se dérouleront les négociations 
qui doivent se poursuivre aujourd'huj 
pour tenter de régler le conflit. 
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Bâtiment : pourparlers 
repris 


Les patrons ont accepté le principe 
de négociations préalables à la repr: 
des pourparlers avec la Fédération na. 
tionale pour le rétablissement Zen 
conventions collectives. 

Pour la prime à la production, ils 
ont donné l'assurance formelle d'en 
référer compétents du 
ministère du Travail, où ils sont 
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Métallurgie : nouvelles 
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reprise du travai 
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sans faiblesse qui s'impose » 

M. Frette-Damicourt ne prononce 
jamais le mot « mort ». 
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Car, bien traitées, les fillas sont en 
prison. Le soir, elles dorment en cage 
et les cartes postales sentimentales 
colées au mur ne font pas oublier 
barreau et grillages. 

De temps en temps, on falt le mur. 
On a rendez-vous avec un gars, on 
veut danser ou plus simplement on 
a entendu la musique mécanique de 
ia fête qui, avec ses renguines. 
monte à la tête. Et, au bout de quel- 
ques heures ou de plusieurs semai- 
nes. c'est le lamentable retour. 

Dans un établissement trois 
filles prirent la fuite à la fol 

Foire de la Nation. 
Le temps de tourner 
sur les manèges, de valser et de jit- 
terburger un peu, de boire trop de 
vin blanc. À minuit, elles revenaient, 
mais triomphantes au lieu d'être 
repentantes, car elles ramenaient une 
quatrième brebis perdue, une vrale 
fuueuse celle-là’ que la police cher- 
chait depuis deux mois. 

L'histoire se termine comme un 
conte sentimental mais pas moral. 
Car la fugueuse, pendant sa fuite, 
a rencontré un garçon. un brave 
garçon sérieux. Elle lui a tout avoué, 
E a présenté son père et sa mère 
aux édueatrices de l'établissement, il 
a réussi à inspirer confiance sur la 
qualité de leur amour mutuel à tou- 
ies les personnes sérieuses et res- 
ponsables Les fiançailles sont offi- 


cielles, la fiancée ne songe plus à 
fuir et se brode un trousseau, le 
fiancé lui écrit tous les jours. Dès 
qu'elle sera majeure, ils se marie- 
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détendre avec une telle autorité qu'ils 


Un gosse tout souriant, plein de 


Cest papa qui doit 


sont toujours à même de réduire les pourrait le penser du résultat del | caise. A commencer par ses coéquipiers. vainqueurs eux aussi . Buhan, 

tim, oh. meilleures attaques » match. Is redoutent d'être pris el | Bonin, Rommel, Jarricot et je valeureux Bougnol à qui incombe ja charge j| DE vent, Blanchet Giguet et, moi 
sis Les joueurs suisses arriveront ce vitesse. bien légère d'ailleurs de veiller sur lut.. ? E eh i 
EE e Comment il a battu les Italiens ? Simplement. En exécutant avec déci- || ette formule n'est pos régulière. 
RS er NN sion le coup que son génie lul inspirait au moment où il fallait le porter. {| DÉI fama ie messes Ss 
flotter au vent. Mais, à midi, le so- certains préconisalent de faire courir 
leil se £es éliminatoires au Vel d'Hiv pour 
reprend d E ter le vent. Cette proposition n'a 
rie magnifiq Eege {| aucune chance de voir le jour. le rè- 
Leen ne De glement spécifiant que le cbæmpionnat 


en menant contre le vent 


La défaite que 
Bengtsson infligea à 
Hansenne hier soir 
au stade  Jean- 
Bouin. dans le 280 
yards, a beaucoup 
de points communs 


en fit sans tarder son profit 
— Je le battrai dans la finale, dit 
Et il le fit. comme en se jouant 


nt on 
330". Son temps de passage au kilo- | 
mètre, 222"7/10 le prouve. Il dut lui 
aussi baisser les bras pour finir en 
#55"1/10. Jean Vernier, 3591/10, a 
u son étonnante aisance du dé- 
ut de saison. 

Avec les Suéd: deux athlètes 
français furent très remarqués : Li-| 


fey 
A] 


aux Jeux O! 
tions. physiques et techniques. 


avec celle qu'il su- 


bit à Melun dans le toute fière d'avoir trouvé son Prince 


ee, formidables, Leur 
, sur ce point, est parfaitem 
Ki geg een 
réunion des joueurs de l'équipe. Nous 
eraignons, ici, comme d'habitude, la 
vitesse française, alors que les Suis- 
ses jouent un ysième approprié à leur 
tempérament, qui et basé sur la pru- 


dence. 
— Le match doit donner lieu à une 


taudon, gagnant du 200 mètres en 
26/10 et Kerebel, vainqueur du 400 
mètres en 505/10 en triomphant de 
Bergkvist dans un style puissant. L'un 
et l'autre s'affirment à chaque sortie. | 

Marie, par contre, effectua une ren- 
trée discrète : 167/10 au 110 mètres 
haies. Il est vrai que le vent était| 
violent et contraire au moment de 
cette course. 


kilomètre. Ici et là 
les 50 derniers mètres de la course 
lui furent fatals 

— Je ne me sens nullement fati- 
gué à l'arrivée, nous confiait Han- 
senne, mais je ne peux pas sprinter, 
je manque de réaction. 

Cela parut évident dans les deux 
ças. Néanmoins nous pensons qu'à 


uille n'est 


bataille tactique formidable et peut| SeinBouin Hansenne perdit le 580 Raymond MARCILLAC. dit Gilbert 
être gangné, en théorie, avant le| zer parce qu'il voulut appliquer une d E 
lactique trop rigide 
D prit la tête dés le coup de pis HEINO bat le record !| 
folet, imprimant à Ia course une ai. 7 ? 
ure rapide. Malgré lui, dit-il, H se 
longtemps, à Florence. contracta lorsqu'il aborda la ligne des 4 milles 


> À mon avis un match nul peut 


H 
H 
Suédois restaient sagement bien abri- | Heino a battu le record mondial 
tés. L'effort qu'il produisit à ce mo- | ses 4 milles, couvrant la distance 

H 

H 

H 

i 

$ 

H 
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ment-là lui retira les réserves néces- jen 18' 47” 6/10 contre 18 57”. 
saires pour forcer la victoire. Dans une interview téléphont- 
Hansenne eût dù adapter sa tactil- 
que aux circonstances. la performa: 
ce qu'il souhaitait réaliser étant im- 
possible à cause justement de l'état 
de l'atmosphère. 
Nn le vit bien dans le 1.500 mètres 
où Eriksson 


D 
face au vent tandis que ies STOCKHOLM (par câble). al 
! 
H 
H 
D 


, o pent se faire 


H vip de | I 


voulait approcher 


employer. — M. Careau 


les cœurs en mème temps que son titre. 
re content, me disait-il hier soir à la descente 

de l'avion qui le ramenait du Portugal H 
On le pense aisément. Et pas seulement papa, mais toute l'escrime fran- | 
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charmant. 


d'aire Tout 
le 6. juillet 


Secret d£ 
SS 


orr beig 


lundi, à Manehcater 


l'état de santé 


pour une réuni” 
Au prooremme 
reien Roberto Protetti 


au tire national, 


et 


monde de fleuret est depuis quelques jours Christian d'Oriola 
EC? E désinvolie, qui a conquis tous | 


Un des frères Manggiarotti l'ayant dominé au cours de l'épreuve 


Equilibre total, malgré sa jeunesse et sa mine espiègle. 

Il séi compris qu'il est plus malaisé de maintenir une réputation | 
que de rer et se dispose à faire tout le nécessaire pour se présenter | 
lympiques de Londres, l'année prochaine, dans de bonnes condi- | | 


Car il se doit désormais à l'escrime. À cette escrime toute heureuse et || 


H 
Er en réfléchissant aussi. L'œil de l'aimable sang et or pétille d'in- | 
ri 0 H telligence. De même que, sans grands éléments d'entrainement, il sut | 
pe e yar assimiler les avis de son père, grand amateur d'escrime, de même sur le | 
H 
H 
H 
H 
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DAUTHUILLE ou DEGOUVE 


contre CERDAN au début de juillet 


du vou 
` déficien. 


pour le eham- | 


Machterlink 


|| dit Carrara 


| aurait pu croire 


n 


lever le 


D 
H 


Le poulain de 
Jack SOLOMONS 


Le promoteur londo: 
Solomons, fait courir a 
que boxer, Outre des lévriers, il 
est propriétaire d'un pur 
nommé, voi vez deviné, « 
ter Boxing » 

Pour leur début, les couleurs de 
$ Solomons ne furent pas heureuses 
son poulain termina quatrième s 
quatre. 

Mais, 


hier, à Epsom, « Mister 


ain | À 
| deux partants 
t 


C.-W. H. 


fera va rentrée 
od Jean 
combat.” Coulboly 


Contre Heusche. 


— Ce qui est navrant, nous disait 
{| Prat, nullement furieux à ce que l'on 
H c'est d'avoir fait le 

maximum pour être au point et de se 
| voir éliminé bétement à cause de ce 


doit être disputé sur piste de plein air 
Emile Carrara, comme prévu, a réa- 
lisé le meilleur temps sur les 5 km. 


— Je me suis préparé comme rare- 


moral formidable et j'espère bien en- 
tre. Au cours de mon essai 
contre Rioland, j'ai eu mal aux jam- 


Boxing » s'est distingué en gagnant | 
sen: | Via première H 
I ent vrai qu'il ny avait que | 

un match, somme | 

comme dans un ring.. — | 
i 
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L'ESCRIME HEUREUSE ET mt) Pour Monthléry, je n'ai pas 
d'avoir trouvé son “prince charmant"! " oeh 
WE E par Roger DUCRET | je serai là 


d'illusions, mais à Reims 


bes, conséquence de ma course de 
lundi à Montluçon. Je vais poursuivre 
ma préparation et ne partirai pour 
Reims que jeudi matin. Men que je 
ne connaisse pas la piste. Après je 
penserai au championnat des routiers. 
mais je ne me fais aucune illusion, je 
ne serai pas dans le coup à Montihèry 
Riolnd. Landrieux, Girard. Bla 
chet, Le Nizerhy et Le Boulch n'ont 
pas surpris en se qualifiant ; par con- 
ire, Surbatis, Prat et surtout Giguet. 
qui termina sous la pluie et dans une 
bourrasque terrible, méritaient, eux 
aussi, d'aller à Reims. Mais derrière 
ces hommes, connus pour leur v 
leur, si Ton excepte Pousse et Mahé, 
blessés. il y a un grand vide Regrei 
tons simplement que le jeune Cal 
dois Antonin Rolland n'ait pas voulu 


tenter sa chance. 
René MELLIX. 


Dee 
| Le Finlandais Heino ` 
! interdit en Suède ! 
À STOCKHOLM (de notre corres- | 
WEEN, — Le cham- | 
E adi 
Ee 


courir en Suède... où, pi 
sidéré comme pro! 


i probable qu'il lui sera di 
} fendu de participer au prochain 
match Suède-Finiande H 


| « A Montlhéry, les 


coureurs tourneront 
dans le même sens | 


qu’avant-guerre » | 
assure CUVELIER | 


Plusieurs coureurs devant pare 
ticiper le 22 juin, à 'Montindry, | 
à la tinale du championnat de 
nce, ont demandé à tourner 
s, c'est-à-dire descendre 
Lapise pour que l'arrivée 


H 
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II 
À soit jugée après avoir emprunté | 
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a piste de vitesse. ceci pour vi- 
ter que le public ne fasse un cou- 
loir qui aurait pu les poner Ou | 
momant du spr 

Nous avons posd la question à 
Georves Cuvelier, et volei la ré- 
ECH championnat zen couru | 
qu'avant | 


dans le méme sens 
o 


Nous ferons appel à un 


d'ordre suffisant por 


spectateurs. Die 


| 
Ve ne me soutiens pas que | 
D, d'un championnat ait | 
Été jaussée à cause du publie. | 
| 

H 

| 


Le 22, les candidats à la sue- 
cession de Louis Caput grimpe- 
ront donc la côte Lapize. 


Les tennismen du Racing 
favoris à Roland-Garros 


$ Cette décision, qui touche le meil- À | 


$ leur athlète finlandais.. et peut- | 
4 être européen sur les distans 

4 5.000 à 10.000 mètres, fait sen: 
1 en Suède. — Jules BERMAN | 
[ss 


RUGGIERI 


se tue à l'entrainement 


BERNE. 


Un accident mortel 


marqué, hélas, les premiers entrain 
ments du Grand Prix Suisse autom 
bile. Radar Ruggieri, qui courait sur 
Jilera 500 cme., a succombé à ses bles 
sures sans avoir repris Connaissance 
L'accident s'est produit au poste 9. 
alors que Ruggieri amorçait un virage 
la machine étant trop inclinée, le pose. 


pied toucha la piste et ce fut la chute 


mortelle, — Fd. L. 


Demain, à Roland-Garros, le Racing 
et la Générale se disputeront le titre 
de champion de France de tennis par 
équipe 

Si le CASG 


doit se passer des 
services de Pétra, insuffisamment re- 
mis, le Racing, par co aligners 
raquettes mi devrait 
conserver le titre, 


d vel ordre les deux cluby 
ont sélectionné leurs joueurs (il est 
possible, toutefois. qu'en dernière 
heure un changement intervienne) 


Destreman, San- 
Grandet, Tho- 


Féret 


— Marcel Bernard, Bolelli, 
Van Pach, de Galea, Ducos, Metier, 


Le programme comprend six simples 
oubles, et débutera à 14 h. 30. 
F. 
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